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Sécurité et prévention
de la délinquance

La sécurité et la prévention jouent un rôle particulier
dans les dispositifs de la politique de la ville. Les différents
épisodes de “violences urbaines“ dans certains quartiers
(de l’été 1981 aux Minguettes, aux événements de l’au-
tomne 2005) ont fait évoluer l’ensemble des dispositifs de
développement social urbain et la prise en compte de
cette thématique dans le champ de la politique de
la ville.
Par ailleurs, il existe un fort écart entre le sentiment d’in-
sécurité et la réalité statistique (mesurée par le dénom-
brement des plaintes déposées). L’impact médiatique de
certains crimes et délits peut être particulièrement fort,
même s’ils sont assez rares ou qu’ils ne donnent pas lieu
à un dépôt de plainte.
Il conviendra alors de s’interroger sur deux points : la
réalité de la délinquance et des violences urbaines et les
moyens mobilisés en matière de prévention.

thématique 7
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et des violences urbaines ?
\\\ La délinquance, au sens large du terme, est une infraction à la loi pénale, qu’il s’agisse d’un crime,
d’un délit ou d’une contravention. Certains actes considérés comme des incivilités ne sont pas toujours
recensés. Ainsi, les dégradations du bâti ne faisant pas nécessairement l’objet de plaintes, il peut être
utile de prendre contact directement avec les bailleurs.

\\\Concernant les sources, les Préfectures centralisent l’ensemble des données. Cependant, il sera
souvent plus pratique de s’adresser aux représentants des Contrats locaux de sécurité au sein des
collectivités locales.

\\\ Par ailleurs, l’appréhension et la compréhension de phénomènes de violences ne peut se limiter à
une approche statistique liée aux faits relevés par les forces de l’ordre. Au-delà de la “quantification”
des actes de délinquance et de violence (qui compte de nombreuses limites, cf État 4001 p.18) se pose
la question des moyens et de la présence humaine sur le territoire, comme le nombre d’éducateurs
spécialisés, d’agents de médiation, de policiers ; la présence ou non d’équipements dédiés à l’accès au
droit et à la justice (ainsi que leur fréquentation) ; la présence de gardiens dans les immeubles.

\\\ Le vocable “violence urbaine” regroupe quant à lui des actes de violence en milieu urbain, souvent
commis par des “jeunes”. La focalisation sur ces violences, fortement visibles de par les formes qu’elles
prennent et les effets médiatiques qui en résultent, a tendance à faire passer sous silence les autres
formes de violence, notamment les violences contre soi (recours aux stupéfiants, mutilations, suicides…).
Cette forme de violence est très difficile à cerner à l’aide de données statistiques. Par ailleurs, des travaux
ont pointé que la majorité des acteurs mineurs des émeutes de l’automne 2005 n’étaient pas connus
des services de police et que les 20% suivis par l’autorité judiciaire le sont, dans la moitié des cas, au
titre de l’enfance en danger. Seuls les acteurs de terrain (éducateurs, enseignants, animateurs, travailleurs
sociaux, etc.) peuvent apporter un éclairage sur la situation locale.

\\\ Par ailleurs, les habitants peuvent faire état d’un ressenti d’insécurité sans lien apparent avec des
faits de violence ou de délinquance. Il s’agit d’une donnée purement subjective, mais qui joue beaucoup
sur les liens sociaux entre habitants et le “climat” sur un territoire. Le sentiment d’insécurité, pour être
mesuré, doit se baser sur des enquêtes régulières auprès des habitants.

Mettre en lien avec les équipements du territoire.
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Organisme fournisseur et source
\ Contrats locaux de sécurité

Échelle
\ Communale et intercommunale

Fréquence d’actualisation
\ Mensuelle

NB
\ Il s’agit de tous les faits pour lesquels
les coupables ont été identifiés.
Pour connaître les caractéristiques (sexe, âge)
des auteurs, prendre contact avec le Parquet.

Organismes fournisseurs et sources
\ Contrats locaux de sécurité \ ONZUS

Échelle
\ Communale et intercommunale \ ZUS

Fréquence d’actualisation
\ Mensuelle \ Annuelle

NB
\ Il s’agit de tous les faits ayant donné
lieu à un dépôt de plainte et de toutes
les infractions constatées (consommation
ou trafic de stupéfiants, personnes en situation
irrégulière sur le territoire...).

Organisme fournisseur et source
\ Contrats locaux de sécurité

Échelle
\ Communale et intercommunale

Fréquence d’actualisation
\ Mensuelle

NB
\ Il s’agit de tous les vols, cambriolages,
dégradations de biens publics.
Ces faits sont comptabilisés
dans le “nombre de faits constatés”.

Quelle est la réalité de la délinquance

NOMBRE DE FAITS ÉLUCIDÉS

NOMBRE DE FAITS CONSTATÉS

DÉLINQUANCE DE PROXIMITÉ

Organisme fournisseur et source
\ Contrats locaux de sécurité

Échelle
\ Communale et intercommunale

Fréquence d’actualisation
\ Mensuelle

NB
\ Il s’agit du nombre de feux de véhicules,
d’outrages et violences à agents publics,
rodéos de voitures. Ces faits sont comptabilisés
dans le “nombre de faits constatés”.

VIOLENCES URBAINES
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\\\ La sécurité et la prévention sont des thèmes très sensibles de
la politique de la ville. Les données statistiques des fichiers de police
(que ce soit l’État 4001 ou le recensement des “violences urbaines”)
comportent de nombreuses limites. Les Contrats locaux de sécurité
peuvent affiner, selon les territoires, l’approche de la délinquance et des
différentes formes de violences.

\\\ Rendre compte de l’ensemble des formes de violences nécessite de
croiser les approches (statistiques, entretiens…). De même pour le
sentiment d’insécurité, il s’agira d’analyser le “niveau” de l’insécurité
ressentie par les habitants et d’en identifier les causes.

Sécurité et prévention
de la délinquance
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